
                                    UN NORMAND EN TERRE CATHARE,

   Depuis de nombreuses années, les BPF du comté de Foix(Ariège) me tentaient, mais jamais ,
    je n'avais trouvé l'opportunité de m'y rendre, étant donné leur éloignement de la Normandie.
    En 2013, à partir de ma base des Landes sud, une fenêtre s'ouvrait. La météo prévoyait une
    dizaine de jours cléments, et je pus ainsi m'élancer en direction de FOIX.

    La visite de cette ville dominée par son château, me révéla l'histoire de Gaston Fébus, comte 
    de Foix, (1331/1391). Beau, ambitieux, il louvoie habilement entre les monarchies française 
    et anglaise de l'époque, afin d'imposer l'autonomie du Béarn où il tient sa cour.
    Grand chasseur, il meurt à son retour d'une chasse à l'ours...Personnage atypique, il fut aussi 
    poète, compositeur d' œuvres musicales et grand amateur d'art. Les trois tours du château
    (1 ronde et 2 rectangulaires) se dressent sur un piton rocheux, dominant la ville. On l'aperçoit 
    à plusieurs kilomètres du centre.
    Quelques ruelles étroites et pavées, aux vieilles échoppes méritent de s'y attarder.
    Je quitte la « capitale » du comté de foix par la rive gauche de l'ariège, industrielle, puis par 
    la rive droite en passant par le pont du « Diable », jusqu'à Tarascon sur ariège. Pas le temps 
    de visiter le parc de la préhistoire où la vie de l'homme de cro- magnon a été reconstituée
    En effet ce village en est la capitale française (avec Tautavel...)
    La civilisation magdalénienne, qui aurait élu domicile dans la région, il y a de cela...14.000 ans...
    a laissé de nombreuses traces sur les parois  des  grottes du secteur. 



    Non loin ,la grotte de Lombrives , la plus grande d'Europe. Mais aussi Niaux, Bedeillac, 
    et de la Vache.
    Je laisse Tarascon, quitte la vallée et m'élève progressivement, jusqu'au Pas de Souloumbrie ,
    (911m) puis LORDAT. Petit village BPF (42 habitants), perché sur un piton rocheux.
    Son château accueille des oiseaux de proie, tels que : buses, milans, faucons, aigles, vautours,
    qui se produisent dans un spectacle qui décoiffe...au sens figuré, mais aussi au sens propre, 
    car les rapaces frôlent les têtes des spectateurs.
    Non loin, la carrière de Trimouns, une des plus grandes au monde à ciel ouvert de TALC.
    Soit 400.000 tonnes par an (8% de la production mondiale). Immense cirque au paysage lunaire.
    Un long télébenne de 5kms de long, achemine la matière première, ainsi traitée à l'usine de
    Luzenac, dans la vallée.
    Sur la carte « MONTSEGUR » autre BPF n'est quà 15kms...à vol d'oiseau...mais sur la  
    Michelin, la route bordée de rouge (règlementée …) longue de 12kms jusqu'à la carrière, puis 
    le sentier pointillé par le col de la Peyre (1714m), n'est pas engageant, d'autant que je devrai        
    réaliser le même chemin dans l'autre sens pour continuer mon périple. J'abandonne donc cette
    option descend rapidement sur Luzenac, et prends la direction du célèbre col  du Puymorens,
    s'élevant à 1920m d'altitude...L'ascension se fait par une ex nationale, à la circulation inces-
    -sante, qui se dirige vers l'Espagne.(car il y a aussi un tunnel...), donc poids lourds. Dommage,
    car les vues sur les pics qui nous entourent sont majestueuses, mais pas envie de m'arrêter, si
    ce n'est pour m'hydrater...Je franchis MERENS, qui me rappelle un reportage TV sur les 
    chevaux éponymes, dont une cinquantaine d'individus partent en estive par des sentiers de mon-
    -tagne , paître tout l'été à... Porte puymorens , autre BPF de l' ariège  et but de ma soirée...
    A droite avant le col des pancartes indiquent: Pas de la casa, Port d'envalira, Andorra...mais cela 
    sera pour une autre fois...Le col franchi, Porte Puymorens est un tout petit village, après 6 kms 
    de descente, comme disent les collectionneurs de vieilles voitures... »DANS SON JUS ».
    Bâtisses, en pierres locales, à moitié abandonnées, quelques ruelles d'un autre âge...
    L'ours, y fait des passages épisodiques, ainsi que le lynx et le loup...Il est peut-être temps de 
    déguerpir, avant leur arrivée...
    Après un petit déjeuner sérieux, curieusement, alors que je m'attends à continuer de descendre
    je reste entre 1200 et 1400mètres d'altitude ??? Et ce durant 40kms ???Je suis en fait sur un haut 
    plateau, celui de Font-romeu Odeillo via. Je m'explique ainsi, le choix des nombreuses équipes 
    nationales, de foot ou autres disciplines qui viennent s'entrainer ici avant une grande compétition.
    Je passe tout à côté du célèbre four solaire du CNRS (le premier au monde). Le site est grandiose.
 
 



    et ai du mal à faire une photo correcte.
    Puis Mont-Louis (1613m), forteresse de Vauban, bloquant les invasions espagnoles.
    Cité du SOLEIL ROI, inscrite au patrimoine de l'UNESCO...Tout un programme...Ville for-
    -tifiée la plus haute de France(1600m). Il y à ici , des superlatifs à la pelle (12 sites créés par 
    Vauban ont été récompensés par l'UNESCO) Mais ici la citadelle est encore en fonction, puis-
    -quelle abrite depuis 1964 le CNEC...(Centre National d'entrainement des commandos )...
    Ici cela ne rigole pas...C'est du sérieux. Leur devise est:  EN POINTE TOUJOURS...
    Que vaut-il mieux rencontrer dans ces montagnes...OURS...LYNX...LOUP...ou un commando
    en mission ???
    Pourquoi  Mont-Louis???  Louis XIV bien sûr...LE ROI SOLEIL...Mais ici le soleil est ROI.
    Louis le GRAND, et Vauban est son conseiller militaire...cqfd .

    Cet après-midi, le ciel est bleu d'azur, et rien que la vue de ma carte, route bordée de rouge d'un 
    coté et vert de l'autre, cela sent bon...14kms de grimpette jusqu'au lac de bouillouses (BPF du 66)
    altitude : 2017m, chouette «  un plus de 2000 », c'est bon pour les « cents cols »...
    La route monte régulièrement, la circulation y est très faible, une dizaine de voitures rencontrées 
    entre la montée et la descente. Cette vallée très encaissée par endroit, de chaque pan de la mon-
    -tagne descendent les torrents dont certains sont encore bordés de congères de neige sale restant 
    de l'hiver.

    Dans un replat, un grand parking où les véhicules à moteur sont rares, puis une barrière canadien-
    -ne, au sol (ensemble de tubes empêchant les voitures d'aller plus loin, mais aussi les animaux
    chevaux, vaches en estive de redescendre dans la vallée.) Nous voici chez eux...C'est moi l'intrus.
    Que les Pyrénées sont belles, sauvages...La nature à l'état brut...



    Les sommets qui m'entourent culminent à près de 3000m . Leurs tâches blanches laissent pré-
    -sager des sports d'hiver...Un temps de repos, je pose ma monture contre un poteau ,le temps d'a-
    -valer une barre chocolatée, un cheval ou mulet vient fouiller dans mon sac de guidon dans le 
    but d'en faire autant...

    Un panneau « zone pastorale animaux en liberté », ce que j'aime ça !!!
    Cela monte toujours, mais la fraicheur apportée par les torrents qui dévalent les flancs de la 
    montagne rend l'effort tout à fait supportable. Les virages se succèdent, les troupeaux de chèvres 
    et moutons aussi. Tout là haut, le lac artificiel, au barrage construit en 1903, dans une zone 
    marécageuse du fleuve « la Têt » appelé également la grande Bouillouse...
    Des chemins de randonnées continuent de grimper plus haut, mais cela n'est pas pour moi.
    Ce site n'est donc pas considéré comme un col... Tant pis pour ma collection ...(malgré l'altitude
    de 2017m).
    Ses 19 millions de m3, l'été, servent à alimenter toute la plaine du roussillon, mais aussi
    l'hiver, les canons à neige de Font-romeu.
    Le ciel bleu se reflète dans l'eau du lac .Un panneau GDF SUEZ explique l'aspect technique
    de la descente forcée et de ses différentes usines. La beauté lunaire du paysage (mise à part l'eau)
    me plonge dans des instants d'exaltation...et de réflexion...Mais il me faut penser au pointage
    de ma carte et à la descente sur Mont-Louis...



    Après une nuitée à Mont-Louis, dans la descente, un groupe sur ma droite, prend des photos.
    Je n'avais rien repéré sur la carte. Je stoppe, suis le troupeau de touristes asiatiques, qui mitrail-
    -lent à partir d'une table d'orientation. A ma grande surprise, celle - çi surplombe un ouvrage
    d'art curieux : LE PONT GISCLARD...  Un pont à haubans style « eiffel » si brillant qu'on
    l'imagine réalisé en inox ??? Construit entre 1905 et 1908, il relie La Tour de Carol à Villefran-
    -che de conflent, sur la ligne de cerdagne. Du nom de son concepteur qui mourut  lors d'essais
    de charge.



    Les lacets en contrebas présagent d'une bonne moyenne dans l'heure qui va suivre... Un régal
    qui durera près de 30kms...

    Villefranche de conflent apparaît, comme Mont-Louis sous l'emprise de Vauban. Depuis le
    Moyen-âge la ville est ceinte de remparts mais dix fois remaniés au cours des siècles. Le Fort 
    Libéria et la grotte casematée dite « Cova Bastera » sont autant de preuves de son talent... mili-
    -taire, si tant est que l'on puisse avoir du talent dans ce domaine...C'est défensif!!! Dis-t-on...

    Mais ayant prévu me reposer à Casteil-Abbaye de St Martin du Canigou, j'abrège cette visite, car 
    il me reste une douzaine de kms de montée et il est déjà 18h. En fin de journée cela paraît tou-
    -jours plus raide... J'arrive enfin à Casteil, et après avoir tournicoté dans le village tout en cher-
    -chant l'abbaye, une barrière stoppe mes ardeurs!!!



    Obligé de me rendre à l'évidence, la petite route goudronnée qui monte à l'abbaye est interdite
    à la circulation...En l'occurrence, la raideur de la pente m'eut obligé à mettre pieds à terre,et à
    pousser ma monture ...Une petite pancarte indique: fermeture de l'abbaye 19h...Temps du par-
    -cours 1h/1h30 à pieds...je pense : selon...l'âge du capitaine!!!
    Que faire si ce n'est redescendre au village prendre une chambre...
    Diner sous pergola, temps splendide. Le lendemain matin dès huit heures, je laisse le mulet à l'au-
    -berge, et c'est donc à pieds que je commence l' ascension. Pas à pas, car le pourcentage dépasse 
    les 10%. Par petits groupes de deux ou trois ,je compte une quinzaine de marcheurs, la plupart
    équipés de bonnes chaussures et bâtons, qui comme moi lacet après lacet s'arrêtent pour contem-
    -pler le village d'en haut.

    Tiens un bruit de moteur...Un petit 4x4 suzuki conduit par une « sœur » à franchi la barrière,
    et en seconde, peine dans les rampes, à chaque lacet elle doit s'y prendre à deux fois. Marche ar-
    -rière puis braquage maxi, et cela passe de justesse. Le suzuki est le plus petit 4x4 que je con-
    -naisse mais les épingles sont si serrées!!! Enfin la tour clocher se détache sur le ciel bleu, 1h
    après le départ. Fondée au XIème siècle elle est aujourd'hui confiée à des sœurs de la com-
    -munauté des Béatitudes.



     Je suis stupéfait d'apprendre que chaque année 30.000 touristes pèlerins arpentent  courageu-
    -sement le chemin menant à l'abbaye...Pour les plus fervents d'entre vous, je vous renvoie sur
    le site web, bien construit et qui raconte toute son histoire , des Bénédictins à nos jours, en pas-
    -sant par le SAINT-SACREMENT.
    Ma carte pointée, j'aperçois un vététiste, près de moi, et devant mon étonnement, il esquisse un 
    sourire qui en dit long, sur la connaissance des lieux et des chemins de traverse !!!
    Redescendu, je m'empresse de reprendre ma monture et prends la direction de ...THUIR.
    Je déjeune face aux caves BYRRH-BARTISSOL...Ceux qui ont moins de vingt ans, ne peu-
    -vent pas connaître...Comme disait le grand Charles, non par la taille, mais par la voix et le
    texte... A la base de quinquina et d'écorces d'oranges et d'une dizaine d'autres plantes aromati-
    -ques, et ce depuis 1873...feront de cette boisson, l'apéritif préféré des français jusqu'à l'après
    guerre. Vin tonique et hygiénique , devant son succès incroyable, les pharmaciens vont intenter 
    aux inventeurs ,les frères Violet , un procès pour concurrence déloyale, qui cesseront de le nom-
    -mer ainsi. C'est ainsi que BYRRH fut choisi et remplaça : QUINQUINA (On sait depuis que la 
    quinine est à la base de nombreux médicaments). En 1920, la société prospérant,  les chais de 
    THUIR deviennent les plus vastes... DU MONDE...Dont une cuve en chêne de 1.000.200litres
    mise en vin en 1951...Record jamais égalé!!!

                   On est bien les meilleurs  quand il s'agit de PINAAARD !!!(on dirait du Coluche !)...
    à boire avec modération surtout pour les cyclotouristes que nous sommes. Mais cela fait partie
    de notre patrimoine.

    Après une nuitée à Elne, voici la partie la moins agréable de mon circuit. En effet Collioure
    et Port-vendres passés, ces deux villages paraissent bien pittoresques, mais Cerbère m'attend.
    En effet, cet autre BPF du 66 ne peut être atteint que par la route de la corniche, à grande circula-
    tion aux plongées splendides sur la méditerranée et la côte vermeille, mais les rails de sécurité 
    vous interdisent tous faux mouvements, et c'est très concentré que je passe Banyuls.
    A Cerbère, un wagon « musée » et une statue rappelle que les oranges en provenance d'Espagne,
    devaient être déchargées par de nombreuses femmes, à la main...et rechargées dans les wagons
    de la SNCF...Car l'écartement des voies n'étaient pas identiques ??? en France et en Espagne ???
    VIVE L'EUROPE et ses NORMES !!! C'est bien la première fois que je pense dans ce sens...
    Mais aujourd'hui, normes ou pas normes...L'essentiel du trafic passe … PAR LA ROUTE!!!
    



    Autre jour, mais quasiment la même route à l'envers, puis Le Boulou, Céret, Amélie les bains.
   Ici il ne s'agit pas de la nôtre...Encore secrétaire adjointe du GTR en 2013, GARCIA-CHAÏB,     
    pour laquelle j'ai bien sûr, une pensée, mais de l'épouse de Louis-Philippe . La reine Amélie.
    Ce n'est qu'en 1840 que « Els Banys » (les bains en occitan) devint AMELIE les Bains.
    sur l'emplacement de thermes romains. L'eau sulfureuse contribue à de nombreuses guérisons.
    Je monte de 70 à 700m, en une trentaine de kms. Les forts en math, calculeront le pourcentage.
    C'est encore une des routes menant à l'Espagne (Barcelone) par le col d' Ares (1513m), mais
    j'en ai plein « les bottes »...14kms avant le sommet...Et cela tombe bien puisque je suis dans un 
    nouveau BPF...PRATS DE MOLLO...La Preste...Nom à consonance espagnole . Ville fortifiée,
    dominée par le fort Lagarde, la ville est située sur la rive gauche du Tech. Séparée par le torrent
    de la Guillema qui la partage en deux parties distinctes. La ville basse aux ruelles tortueuses bor-
    dées de maisons étroites du XVII ème siècle, et la ville haute autrefois dominée par le château
    royal à une allure médiévale. D'épaisses murailles entourent la ville, on y rentre par quatre portes
    principales fortifiées. Le fort destiné à surveiller la frontière franco-espagnole est renforcée dès 
    1646 par ...Je vous le donne en mille ...VAUBAN...
    Je n'avais jamais entendu parler de ce village, que les BPF m'ont fait découvrir. Il vaut le détour.
    L'ensemble architectural, fort plus ville ancienne est remarquable.  



    Retour sur Amélie les bains, Céret, Thuir.
    Nouvelle journée par Ille sut têt, et ses orgues, non dans l'église, mais situées sur un site géolo-
    gique. Ce sont des cheminées de fées. Elles résultent de l'érosion de roches sédimentaires, vieilles
    de quatre millions d'années...

     Un mot sur le CANIGOU, qui est dans la région...OMNIPRESENT. On l'aperçoit à 40kms
    à la ronde; C'est le pic le plus haut des Pyrénées orientales. Il culmine à 2785m, et a très sou-
    -vent une collerette blanche. On dit que de son sommet on peut apercevoir ...Barcelone... Par 
    temps clair évidemment. Aussi son sommet ennuagé est annonciateur de mauvais temps …

    Puis Sournia... Je pense que certains BPF ont été choisi pour leur situation dans une région,
    car ici je n'ai rien trouvé de remarquable...Sauf que les routes qui y mènent, petites tortueuses
    à souhaits, bordées de vert sur la carte sont jouissives...Prats de sournia...La clue de la fou...
    et St paul de Fenouillet. Je pleure devant la beauté du décor...Un petit bout de route « rouge »
    jusqu'à MAURY...Caves de Maury, cela me rappelle un vin doux naturel servi en apéritif...
    Depuis les templiers, ce terroir est réputé pour ses vignes. Il est comparable au Banyuls, en
    plus tannique et viril ...Je n'y fit que passer, car il me reste encore quelques étapes...
    Puis ascension du Grau de Maury. Sur la droite se dresse sur un piton rocheux, les ruines 
    de « QUERIBUS »...Me voici en plein Pays CATHARE...
    Une petite route très pentue permet de l'atteindre, mais en détournant mon regard, je suis plus 
    attiré par un petit village étagé, ensoleillé, aux toits de tuiles rouges...nommé : CUCUGNAN...



    Il rappelle l'arrière pays provençal...Le curé de CUCUGNAN...Je me souviens d'un film, avec
    Fernand Sardou, le papa de Michel le chanteur. Tiré d'une œuvre d'Alphonse Daudet, qui racon-
    -te que le curé ayant rêvé d'être allé au paradis et au purgatoire, n'avait pas trouvé les habitants
    du village. Il les avait trouvé...EN ENFER !!!  Il décide alors, lors d'un sermon, de confesser
    TOUTE LA POPULATION !!!    Imaginez aujourd'hui ….Je préfère ne pas y penser.....
    Curiosité , dans l'église une statue de vierge...enceinte ??? Si bizarre que cela puisse paraître, il
    y en aurait plus d'une dizaine vouée à Marie dans cet état...No comment...
    Puis par le col de Tribi, DHUILAC sous PEYREPERTUSE, encore un château en ruines sur
    son éperon rocheux. Il dominait , contrôlait tous les cols, et communiquait par signaux avec 
    QUERIBUS. A l'époque des cathares, un passage secret, permettait de rentrer dans le château.
    Un chemin étroit et escarpé se terminait par une échelle derrière un rocher. IL ETAIT DIT:
                                                        IMPRENABLE...



    
    Reprenant la route, c'est au tour du Pic de Bugarach, de se dresser à 1230m, un des points
    culminant des Corbières. Il est l'objet de témoignages qui font état d'apparitions ou lumières
    nocturnes, s'échappant ou entrant dans cette montagne ??? On parle d'OVNIS, de lumières étran-
    -ges. Des satellites auraient détectés sous le pic de curieuses cavités, ainsi qu'un immense dôme
    et l'on ignore toujours actuellement ce qui se trouve à l'intérieur...Les avions survolant cette ré-
    -gion ont comme consigne de ne pas passer au-dessus de cette zone, car certains instruments
    de bord se dérèglent sans aucune explication !!! Brusquement je me mis à penser  : Et si c'était 
    vrai!!!  Le pic de Bugarach aurait inspiré Steven Spielberg dans « rencontre du 3ème type ».
    COURAGE...FUYONS...ce mystérieux village et avançons vers...RENNES le château...
    Autre Curé...Autres rumeurs... Cette fois il y aurait un trésor caché...Le célèbre curé Saunières
    aurait découvert un secret...Tous ceux qui se s' approchent de celui-ci, le font au péril de leur
    vie...
    Je ne pouvais passer dans cette région sans côtoyer ces « monuments »qui ont défrayer l'actu-
    -alité à plusieurs reprises. La dernière en date fut le21/12/2012 date sur le calendrier Maya
    où le monde devait, ni plus ni moins...IMPLOSER...
    J'ai choisi cet itinéraire car j'avais lu de nombreux récits, et vu tant d'émissions TV sur ces sujets,
    qu'un détour s'imposait. Me voici rassuré, mon compteur ne s'est pas arrêté...Quand au saint 
    Graal...il reste toujours introuvable...Mais quels souvenirs !!!
    Il me faut maintenant rejoindre La Fajolle, tout petit village au bord d'un ruisseau...Que l'on at-
    teint par une suite de défilés somptueux, Pierre de lys, vallée du Rébenty puis de Joucou, entrant
    ainsi dans le pays de Sault. La roche est omniprésente et je ne regrette pas ce parcours,qui m'em-
    plit de joie. Arrivé dans ce « hameau » aucun commerce, moins de vingt personnes y vivent.
    C'est le plus petit BPF rencontré à ce jour...1000m d'altitude...Une fontaine d'eau claire, me
    permet de remplir le bidon. Une maison mairie fermée...La photo sera la seule preuve de mon
    passage.

    Je laisse sur le côté PUYLAURENS, QUERIGUT, et le PAS de L'OURS...en me promettant
    d'y revenir...un jour...
    Par un dédale de petites routes de rêve...je rejoins enfin MONTSEGUR...
    C'est ici qu'il me faut m'étendre sur le CATHARISME...En effet, en plein village(quelques
    ruelles pavées, une auberge) dans son jus...un musée fort bien agencé, où a été recueilli de 
    nombreux objets témoins de cette époque. Et explique fort bien toute cette histoire de 1165
    (colloque de Lombers près d'ALBI) qui tente de concilier les chrétiens et les cathares, jusqu'à
    1271... Il me faut bien commencer par le commencement...



     Pour comprendre le CATHARISME, il nous faut remonter dans les années 500 avant JC.
    En effet Zarathoustra, avait mis en forme les diverses religions antiques au travers du mazdéisme
    qui prônait l'existence de deux dieux. Deux forces qui s'affrontent dans l'univers: Le dieu du mal,
    et le dieu du bien. Toutes les religions qui virent le jour par la suite furent influencées par cette 
    notion, et notamment dans le christianisme. Au début de notre ère apparaissent différents cou-
    rants de pensée, dont le manichéisme (prophète perse Manès né en 216) Celui-ci met en place 
    une religion dont les principes sont fondés sur la dualité du bien et du mal. Les croyances qui
    se développent dans le premier millénaire, Pauliciens, Bogomiles s'apparentent à la philosophie
    de Manès.
    Le CATHARISME (du grec catharos : pur), lui-même religion néo-manichéenne, se propage au 
    début du XIème siècle dans toute l'Europe occidentale, et crée un réel danger pour l'avenir de
    l'église catholique romaine.
    Les mots Albigeois ou cathares ne sont pas utilisés à l'époque par leurs adeptes. Ils se nomment
    chrétiens et les prêtres « Bons Hommes ».C'est par dérision que les catholiques les appelèrent
    « Parfaits » ou « Albigeois »...L'origine de ce dernier terme est incertain...L'accueil chaleureux
    réservé au légat du Pape Albéric en 1145 à Albi, et la conséquence du concile de Lombers(aux 
    portes d'Albi) en 1165 qui fut la dernière tentative de réconciliation, sont les plus vraisemblables
    de  toutes les hypothèses.
    La religion des Bons Hommes distingue l'esprit, œuvre de Dieu et le corps, ainsi que toute ma-
    -tière, œuvre de Satan. Prônant un détachement total de la vie matérielle, émanation du mal, les
    Cathares suivent des principes stricts d'ascétisme. Ils croient à la réincarnation. Ils sont végéta
    -riens, s'abstiennent des désirs charnels et sont indifférents aux biens matériels. Leur culte est
    d'une grande simplicité, leur unique prière est le pater. La zone d'influence se situe dans un
    quadrilatère dont les villes  Toulouse/Albi/ Béziers/Foix forment les limites.
    Le 14 janvier 1208, le légat du Pape est assassiné près de St Gilles du gard...sur les terres du
    Comte Raymond VI de Toulouse...sympathisant des « hérétiques »...C'en est trop... Le Pape
    Innocent III profite de ce prétexte pour déclencher une croisade et en appelle au roi de France.
    Une armée, considérée comme la plus importante, levée en Europe, rassemblant toute la che-
    -valerie des pays du nord, et placée sous la bannière de l'église va déferler sur le midi !!!
    Malgré les renoncements et les demandes de pardon des Comtes Vicomtes et Barons, les villes
    tombent les unes après les autres...jusqu'en mai 1243...
    Il faut trancher la tête du dragon, telles sont les paroles de Blanche de Castille, lorsque l'armée
    royale, forte de huit mille hommes, se met en place au pied de la citadelle de MONTSEGUR...



    Cette place forte juchée au sommet d'un « Pog »(pic rocheux) et commandée par Pierre Roger de 
    Mirepoix semble IMPRENABLE...Pourtant durant l'hiver des montagnards basques, escaladant 
    la falaise, prennent pied sur la crête et y installent un trébuchet,  qui à 80m, va cribler de boulets
    (quelque boulets de pierre d'époque sont présentés dans le musée) les remparts du château. En
    mars 1244, la forteresse capitule...Le 16 mars PLUS DE DEUX CENTS HERETIQUES, refu-
    -sant de renier leur foi cathare , sont jetés DANS UN IMMENSE BÛCHER, au lieu sinistre du
    « PRAT DES CRAMATS » !!!Après la chute de Montsegur, c'est le symbole de la résistance ca-
    -thare et les espoirs de tout le peuple languedocien qui sont anéantis...Quéribus et Puilaurens
    capitulèrent à leur tour en 1255 et assurèrent la nouvelle frontière entre le royaume de France
    et l'Aragon, puis l'Espagne.
    En 1271 à la mort de Alphonse de Poitiers et de Jeanne de Toulouse, le Languedoc est définiti-
    -vement rattaché à la couronne de France.
    Le dernier « Parfait » connu Guillaume Bélibaste, fût BRÛLE VIF en 1321, à Villerouge  Ter-
    -menès........................

    Autre fait tristement célèbre, Arnaud Amaury, abbé de Citeaux,et légat du Pape,lors de la mise
    à sac de Béziers, aurait dit à ses soldats qui demandaient comment distinguer les « bons fidèles »
    des « hérétiques »: TUEZ LES TOUS... DIEU RECONNAITRA  LES SIENS....

    Après ce long plongeon dans l'histoire,que penser d'une telle réaction ? Comment peut-on en ar-
    -river à ces actes, à ces extrémités, alors qu'ils partageaient.......la même religion..........

    Comment reprendre mon périple, sans arrières pensées....

    Je passe Lavalanet, célèbre pour son équipe de rugby, mais aussi par son passé industriel textile.
    Patrie de Fabien Barthez,  le gardien de but de l'équipe de France de foot , championne du monde
    1998... Cocoricoooo ….C'est pour détendre l'atmosphère...plombée par Montségur...

    Je rejoins Foix par la montagne du Planturel, évitant ainsi la D117, bien trop circulante.
    Dix jours dans une région fabuleuse, dans un décor de nature sauvage . Que la montagne est bel-
    -le ….chantait Jean Ferrat.  J'ai eu les larmes aux yeux à plusieurs reprises, tellement la beauté 
    du site...EXPLOSAIT...La roche, la lumière, l'eau pure qui sourd d'un coteau . J'ai souvent eu
    l'envie de planter le vélo...là... et d'y rester...Au fond d'une grotte, hors de la « civilisation »
    qui pollue,qui tue à petit feu, qui sclérose les neurones.....

                                  VIVE LE CYCLOTOURISME!!!    ALLELUIA  !!!

    Gilbert WATTEL. 
     
    

    


